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L'HYDRE DJ~ LERNB CONTRE CERBERE OU 
LE PERE UBU ANARCJHISTE 
(Piéce en plusieµrs tableaux et intentions) 
------------------------------------------ 
MAI I967 

"Papiers qui,après avoir encombré vos esprits finira dans 
vos chiottes". 

La scéne se passe à la F.A.c'est-à-dire Nulle-P~rt. 

PERSONNAGES:Mère Ubu,Père Ubu. 
Les palotins sus visés et autres:Héléne(grecque ~aresseuse)Prévotel 
(pour la rigolade),A.Bontemps(pour la porcelaine),la canaille Bod­ 
son et macé(Bodson canaille psychanalytique),le gros michel Hirtzler 
(pour l'anthropologie),Fugler(l'oeil de l'I.S et de l'opposition 
à l'I.S,membre de l'U.G.A.C),le G.L.I.(pour les clefs),Blachier 
(araignée),Billodel(pour les nuances),le groupe "sisyphe"(etses 
deux "tendances"),un des georges dans le rôle"revue des saisons", 
la candid~te fantôme(inconnue),le situationnisme et ses Zazous,la 
cinquième colonne,les marxisants ceux-là et d'autres à venir(pour 
les insultes voir Delaporte)etc ... 
Les bons palotins:Malouvier,Schaffs(ex-bon),Gérard etc ... 
Pour les textes extra-muros Gaston Leval,voir Fayolle(ex-théoricien) 
pour n'importe quoi ... 
Personnages au-dessus des événements:Fontenis(ex-candidat aux élec­ 
tions),Brassens(chanteur de profession). 
Orchestre:cerveaulas,oliphants verts,galoubets et trompettes de la 
renommée. 

Régie artistique Suzy Chevet. 
----------------- 

Hon ; •. mère Ubu(où est-elle passée celle-là?)il va falloir aller 
jusqu'au bout de part ma chandelle verte. 

Cornegidouille,voila lec palotins qui nous attaquent maintenant 

après toutes les bontés que nous avons eu pour eux.Ils osent reme­ 
ttre en cause les beautés d~ Notre Organisation,de Notre journal, 
de Nos Ecrivains ... Ah merdre! 

Que l'on amène la trappe à nobles et à moins nobles.Pour les autres 
torsion du nez et des dents,extraction de la langue et enfoncement 
du petit bout de bois dans les oneilles.Ji lou mettrais tout le 
monde dans ma poche. 

NERB UBU- T'oublies les galas père Ubu! 

PERE UBU- Et merdre9je ramasserais la phinance et Nous 
ferons Nous même NOTRE ORGANISATION. 



r. 

ijN PEU D'HISTOIRE 

"Pris isolément ,-·ce phénomène de sous-temporalisation 
journalistique n'a pas grande importance.Mais il s'insère 
dans le contexte plus large de l'insuffisance de la mémoi­ 
re collective,insuffisànce qu'expriment les dictons dans le 
genre"les français ont la mémoire courte";il fournit une 
sorte de consécration à cette amnésie collective.Ses effets 
convergent,enfin,avec ceux des autres facteurs de dédialec­ 
tjsation.D'une façon générale,le journalisme d'information­ 
tend effectivement à préferer le renseignement spatial 
(reportage)aux renseignements temporels(considérations 
h.i s t o r-Lqu e a j ; or en dépit des apparences, les derniers cons­ 
tituent une source plus sûre d'information.C'est en tout cas 
sur une synthése diaiectique des deux que devrait se fonder 
tout es3ai de compréhension scientifique de l'actualité" 
Gabel-la fausse conscience. 

rr:sn I939 le mouvement libertaire,dont le rameau le plus vigoureux 
était .L'Tln i.on Anarchiste qui éditait le"libertaire"s'effondra.Il 
ne fut 8ertes pas seul mais cette promiscuité dans la démission 
devant la guerre n'a rien de consolante en soi 'l 
"Et il f'e Ll.ut act eridz-e I943 pour que quelques camarades, qui pour 
la p=:_upari; avaient appartenu avant la guerre à la FAF petite orga­ 
n i.aat i.on qi.i concurrençait l 'UA, se réunissent à Toulouse pour re­ 
constitu":!r UJ:j emb ry ori d'organisation". _ 
11
Et le 2I d é cornb r-e I944 · 1e "libertaire "reparaisssai t. Il était l'or­ 

gane du Bouvmrent libertaire qui était"l1émanation des deux cou- 
r ant s 1::;..be::'ta:·:.res qui, existaient avant la guerre, la fédération 
Ana r'ch i e +o o t l "Un.i on Anarchiste" -ous appr ena i t ce premier numéro, 
dont l' édi tor:.al se terrninai t par cette belle phrase"dans une am­ 
biance fraternelle,grâce à la droiture et au dévouement de chacun, 
nous trava:~llerons tous, pour une même cause". 
"C 'esi: L« 9 octobre I94-5 que fut créée à la salle des sociétés 
savantes,la Fédération Anarchiste". (M.Joyeux,L'HYDRE DE LEill\fE 
(la malRdie infantile de l'anarchie)(bulletin réservé aux mili­ 
tants anarchistes) 

DU PASSE FAISONS TABLE RASE 

~ue vGu~ dire tout cela: 
l'Union Ana~chiste(U.A)était l'organisation majoritaire qui sou­ 

t::.nt pcri":'-t:n"t: La guerre civile espagnole la thése du"collaboration­ 
nisme", i=:_ était normal quelle s'effondre en I92,9. 
La Fédération Anarchiste Française(F.A.F)était l'organisation 

minori t.a i r-e cou tenant avec des nuances le "non-colla bora tionnisme" 
Son jOUl'iî.é:clli'l'erre Libre",était soutenu dans la même"tendance" par 
"l 'E;:::pagr::.e an t i.f'a.ac Ls t e " et"l 'Espagne nouvelle"de Prudhommeaux. 
Lorsque 111 'Esp:1gne Nouvelle'' dans son N°6 du 29 mai I937 d t sa i t s 

"Il n'y a p Lus en Espagne de guerre révolutionnaire. Il y a la 
gue r-r e des gouvernementaux de Valence (France-Angletdlrre-Russie) 
contre la g~erre des gouvernementaux de Burgos(Allemagne-Italie). 
Et ·J l v "'·, su r-t out ~ la guerre faite par la bourgeoisie espagnole- 
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quelle que soit son idéologie politique-au peuple travailleur de 
l1Espagne9sans distinction de syndicat ou d'idéologie.L'autre guerre 
n'es~ plus qu'un prétexte:'.Cela dit quelques jours Rprès la semaine 
sanglante de Barcelone,l'on peut en tirer la conclusion qu11l'Espa­ 
gne nouvelle"ne faisait pas~le mouvement anarchiste est mort et 
il l'était déjà lorsque les"ministres-anarchistes"prirent la 
parole pour ramener au cal:rne la population de Barcelone. 
Ainsi le remarquable dévouement de t2nt d'anarchistes et de tant 

d'années de CNT-FAI,avait conduit simplement à la faillite.Cela ne 
veux pas dire· qu'il ne restait plus d'anarchistes,mais nar contre· 
le mouvement s'était désagrégé.(On les retrouvera parto;t et tou­ 
jours en première ligne utilisés comme chair à canon). 

Comme dit "l'historien"Peirats:"Les ministres et mini-ministres 
de la CNT(I)sc transformèrent en équipe de pompiers.Une fois le 
feu éteint les pompiers furent congédiés comme une sale boniche. 
L'escalade corr__muniste avait atteint le sonmet de l'Him2.laya." 
Et tout cela 2.e termina par le soulévement de type"fasciste-anar­ 
chiste"(2)Mera -Casado contre la dictature dite communiste. 
"Résumons,le I9 juillet I936,une révolution totalitaire anarchis­ 

te aurait été une catastrophe~Bien que certainement de courte durée" 
(Peirélts)Cela ne répond pas 2.u problème du"pouvoir"(3),qui d'aille­ 
urs n'exiatait plus en catalogne à l'époque,et que la CNT-FAI remit 
sur pied. 

nA:i.nsi se réalisait ce parr1.doxe d'une situation où les seuls 
hommes à ne pas croire à l'avénement prochain du communisme 

libertaire par la révolut~on,étaient justement ceux qui avaient 
combattu en enfants perdus de l'anarchisme durant les années préce­ 
dentes,e~ que le peuple venait de placer au pinacle,en raison m&me 
de leur raaoéoCroyant avoir à faire en eux~ des anarchistes iné­ 
branlabl s,la masse révolutionnaire acclamait les héros de naguère, 
les Garcia Oliver,les Santillan,etc ... au moment même où ceux-ci 
étaient devenus dee anarchistes repentis ou,si l'on préfère,des 
révisionnistes de l'idée et de la tactique anarchistes secrétement 
gagrÏés aux for~ules et aux méthodes d'action d~ néo-bolchevisme 
stalinien en Espagne.Ce malentendu dure encibre aujourd'hui et il 
explique le réussite de 1~ colonisation stalinienne en terre ibéri­ 
que.cette colonisation ne pouvait avoir lieu ouvertement,ni sous 
l'éi;id.e clcs tristes sires que sont les Comorera,les Pepe Diaz,les 
Judas Hernandez.Il ne sagissait pas non plus d1utiliser des renégats 
c on s c Lerrt s 9 des traîtres achetés.L'opération de confiscation de la 
révolu tien eut donc :u.eu en se servant de la fatigue et du manque 
de foi d8 ceux que le peuple considérait com~e les révolutionnaires 
par e xce LLen ce . parce qu'ils étaient environnés du prestige de la 
F.A.I.Ell8 fut une oeuvre de persuasion,une question d'ambiance, 
une aff~iro d'infiilit~ation morale.Les gens renseignés parlent main­ 
tenant d'une droite stalinienne dans la CNT FAI.Ils sqvent que 
c ec t c d:rmi +o est prête à obéir aux suggestions du stalinisme .Prête 
à collaborer avec lui au gouvernement.Prête à fusionner la presse 
"aria.r-chà.s te " et celle de Moscou.Prête à consommer la destruction 
du POUM et celle de la tendance caballeriste de l'UGT.Prête,enfin, 
à réaliser l'unité syndicale et mêmG l'unité de parti(le fascisme 
antifasciste!) sous la direction stalinienneo 
Ces hommes,répétons-le,ne sont pas des vendus,des renégats,des 

traîtres au sens vulg~ire du mot.Ce sont 6es hommes dépassés par 

-- 



les circonstances,pris au piége de leurs fonctions de ministres et 
de ténors_d~ ~a tribune,et inconsciemment influencés par l'ennemi 
dans leur vision de la situation et dans l'exercice de leur ~utori­ 
té. 

Leur philosophie tient en quelques mots: "il n'y ava i t pas de ré­ 
volution en Espagne,il ne pouvait pas y en avoir,il ne doit pas et 
il ne peut pas y en avoir tant que durera la guerre".Et même après 
la guerre terminée,il ne saurait être question de briser le front 
commun des éléments républic.·lins conservateurs et des ouvriers révo­ 
l~tionnaires. 

Bien entendu,cette philosophie n'est pas faite pour être procla­ 
mée ouvertement.Les"communistes"eux-mêmes ont rencontré une hosti­ 
lité si farouche chez leurs propres sympathisants ouvriers,lorsqu' 
ils ont mis en applicatio le "retour au stcltu-quo", qu'aucun parti 
antifasciste de m2.sse ne peut se permettre un pareil lr.Lngage.Mais 
par un excès de zèle dont personne n'a encore relevé le caractère 
ét~angement révélnteur,le principal porte-parole de ln majorité 
dans l

1
llnion Anarchiste française a commencé son exposé officiel 

devant le congres de cette organis'.3.tion en !J.ffirmant : 
~"L~--Q.!:~mière erreur fut de croire qu'il y avait révolution en 
Es·2.ê:f2l~.J\1ême si des erreurs ont été commises, c'est de bonne foi et 
ce n'est p~s tant les compromissions ... L'organisation a toujours 
raison.Même en cas de désaccord,la solidarité et l'esprit de l'or­ 
ganication nous amènent à justifier publiquement la position dela 
"FAI 11 

••. P3s de révolution en Espagne! 
... Sana doute,beaucoup de lecteurs du Liberaire ne . se sont pas 
encore rendu compte de ce. que signifie une pareille EJ.ffîrmation? 
L
1
~dmettTe signifie que l'on aurait menti sans discontinuer depuis 

un an et demi dans les colonnes mêmes du Libertaire en affirmant 
que le prolétariat et la naysannerie ibérique défendent un patri­ 
moine révolutionnaire et en encouragean~ les anRrchistes et les 
ouvriers français à leur porter secours sur ceterrain.Cela signifie 
que Le s volontaires de la "Centurie Sébastien Ea.u r-e !' , rassemblés 
sur l'initiative du Lib!auraient été les dtipes d'une escroquerie 
morale .Cela signifie que les ca r-o I Le s mille et mille fois répetées 
de défense de la révolution,socialisme,collectivisation,pouvoir 
des syndicats,contrôle ouvrier,milices prolétariennes,émancipation 
du pcup l e , etc .. , auraient été au t an t de mensonges. Le plus fort ost 
qu« cos pa rc Lè s continuent .3. être employées dans le Li b' et par 
les orateurs de l'U.A.,même après l'opinion clairement exprimée 
par .la majorité de cette organisation et dont nous avons rapporté 
la teneur". · 

2~-Décembre I937 

-A partir de là,il est possible de comprendre que grâce à"l'oubli" 
de certains événements le réunification sera perpétuelle sur cette 
base:le statu quo. 

Qu
1à ce stade l'histoire des successives fédérations ne soient 

plus qu'une pelote de ficelle mal enroulée,rien d'étonnant;d'nil­ 
leurs :'r..istorien Joyeux dans son rapport est singulièrement peu 
clai:i:>.DétaLJ_?il11oublie" les noms de Paul(Zorkine) et de Henri(Klé­ 
bert)sans doute liés à des souvenirs désagréables,voila dRns un 
procédé1entre autres,comment le CHEF améliore ou recompose les 
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événements-IL EST LA MEMOIRE DE LA F.A.-à l'instar de n'importe 
quel ordinateur. 

Cc théoricien géni::ù qui n'est, peut être, qu'un agi té nous affir­ 
me: "à une si tu!ltion qui .justement était révolutionnnire "comment 
peut-il affirmer qu'une période de guerre- est une période révolu­ 
tionnaire?(4) 

m note personnelle:Un s'explique bien mal comment,Montseny et 
autres tiennent encore une place dans un mouvement "anarchiste" .. 
(2) Milit~ires contre militnires-s'agissait-il encore d'anarchis­ 
tes à l'époque? 
(3)Voir toute ln. casuistique"libertairo"à ce sujet

9
les mots et leur 

employemr. · 

(4)Essai d'explication selon Gabel:"La temporalité de l'information 
politique tend alors vers une succession non structuré de moments 
présents pour aboutir,à la limite9à un continuum de type spatial 
"cette succession· non-structurée de moments présents est en clini­ 
que la temporalité des états maniaques.Mais il n'y a pas plus de 
différence tranchée entre cette forme de "t emps " et l'espace, qu'entre 
la symptomatologie maniaque et celle des schizophrénies agitées. 

LA TRO:ISIEME TETE DE CERBERE 

"Les historiens verront un jour dans cette entrée des 
n.narchistes dans les syndic~ts,l'un des plus grands évé­ 

nement qui se soient produits de notre temps et alors 
le nom de mon pau~re Rmi Pelloutier sorQ cnnnu comme il 
mérite de l'être". 

Georges Sorel réflextions sur la violence 

"La pensée anarcho-syndicaliste est née avec le mouvement anarchis­ 
teoNous lui devons depuis Proudhon et la première Internationale, 
les pages les plus glorieuses de notre histoireo 
En France elle fut extrêmement vivace(mais non pas dominante com­ 

me on le dit cornplaisement dans la C.G.T d'avant guerre.C'est Pierre 
Besnard gui devait au congrès de Lille de I92I,lui donner une 
doctrine à trRvers le magnifique discours qu'il prononça à cette 
occasion". (Ï'li.Joyeux) 

Manque de ch~nce ce n'est pas Besnard qui est important mais 
Pouget-Pelloutier par exemple et ceci ~v2nt ISI4 où le syndicalis­ 
me révolutionnaire et le mouvement. ouvrier dans son ense~ble ne 
tinrent pas leurs promesses.(tout fut emporté par l'union sncrée 
et la guer~e fraîche et joyeuse.) 

En I897,au congrès de Toulouse était déposée la ~otion suivante 
de Pouget,le préfet de Selves,ayant interdit la participation des 
employés municipaux: 
"Le congrès reconnaissant qu'il est superflu de blâmer le gouverne­ 
ment-qui est dans son rôle en serrant la bride aux travailleurs­ 
engage les travailleurs municipaus à faire pour cent mille francs 
de dégRts dans les services de la ville de Paris,pour récompenser 
l\Lde Selves de son ve t.o v • 

Le congrès n'entérina pas la proposition,mais vota tout de môme 
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lb ra2port sur le sabotage. 
Il suffirait de Proposer une motion pareille pour voir d'ici 

ls. tête de nos syndicalistes même dit"révolutionnaire".Disons le 
nettement parler s.ujourd'hui de"syndicalisme-révolutionnaire"est 
non seulement de ln falsification,mais la trahison de tout état 
d'esprit révolutionnaire{I). 

Car effectivement le syndicalisme était le moyen le plus serieux 
de la médiation entre cet état d'esprit(anarchiste) et ln pratique. 
M3is ce n'est plus que fumée. . .. . .... 

Comme la CNT-FAI,ce grand corps mort9rêve éveillé,lambenux épars du souvenir(2) 

Tîl"Voir la parodie de grêve générale menée par les syndicnts. 
(2)M.Joyeux nous parle de la C~TF sans nous r2conter sa pRrticipa­ tion a cet organisme. 

SPECULATIONS 

"Pour ma part toute ma jeunesse s'est passée dans ces t.g,­ 
ches obscurs et personne ne peut me reprocher d'avoir,à 
vingt ans,prétendu remplacer Besn3.rd ou Sébastien Faure" 
(N.Joyeux) 

FAITS ET GESTES DU BCDSON 
Le Bodson est un phénomène bizarre,miladie suivie par une cinguiè­ 

me_colonne,qui était à l'intérieur depuis longtemps).Personnage pour 
le moins cmrieux qui arrive à la fois a être le meneur de ~eu et 
l'idiot du vill2ge:"Pour ma part,je trouve que la responsabilité 
de ce drôle est limitée,et qu'il reléve de la psychanalyse"(N.J) 
Voila qui est confondant,cela s'améliore·l9rsque l'on sait que ln 
subversion est permanente à l'intérieur de l'ORGANISATION justement 
grace au ... permanent.J'en passe et des meilleures. (Les pe r s onno s 
impliquées seront,sans doute,assez grandes pour y ré1liquer d'elles mêmes). 

"Quand Hotot t'a démasqué devant le comité de lecture",cel8. demande 
explication.Voici,prévenu en même temps que Rotot(par Suzy),alors 
que nous étions à 1 'imprimerie pour le "MONDE libertaire '.'Nous nous 
sommes revus un soir,nous trouvions que celR ét8.it bien embêtant de 

· faire un z'appor-t sur le "M. L",üors que nous n'avions p as vu le reste 
du c omdrt é de lecture, nous avons pensé qu'il f'a Ll.a L t en dire des 
banalités selon le voeux do Suzy(il nous semblait). · 
Lors du congrès,j'~i dépassé ce stade en parlant de l'article(refusé) 

de·Bertrand;et en disant aussi:"le reproche qu'on peut faire au co­ 
mité de lecture est son absence d'ambiance de discussion"(Bulletin 
IntérieurN°63)Il est vrai que j'avais dit qussi que cela n'engage~is 
que moi.Au comité de lecture suivant Rotot-pns content-m'a enguir­ 
landé,jG n'ai rien dis puisque son point de vue était défendable 
( légc::tliste); voilà comment j'ai été démn.squé". (extrait d'une lettre) 
Ce que l'on me reproche est disons,l'obligation de me f2ire une 

motion d'ordre(syndicat)je me suis placé en dehors du rapport 
HIERARCIIIQU.E du congrès.Ce qui est plutôt drôle puisque,même dans 
un congrès du mettons du ... PSU,personne ne tricherais aut:::i.nt que 
dans celui de la F.A. Motion Rdoptée,et hop!motion suivante-il est 
vrai que les motions n'ont jamais servis à rien tout le monde le 
sais très bien. 



• 
J M.J peu bien échanger ma dérogation à la hiérRrchie contre satenta­ 

tive au nivequ du chantage(ou personne n'a rien dit naturellement) 
Ce qui donnait à peu près:le groupe Louise Michel se retire de la 
F.JLsi on lui enlève une candidature au comité de lecture. 

Devant le complot qui ae r-a permanent ou ne sera pa s , 
PRC:f>RIETAIEBS DE TOUS LES PAYS UNISSEZ VOUS! 

Florj_lège 

(citations garanties) 
AFFIR1'-1ATIF 
"La FédP.ration Anarchiste est une orgnnisation qui cloit accepter 
d ab s ses rangs tous les anarchistes, et rien que des ane.r-ch Ls t as " 
(Tu as ton diplôme et toi?) 
YA DE LA PURGE DANS L'AIR 
''et pour 6ela il faudr~ faire place nette dans notre fédération 
anarchiste". 
DITES MffiI QUELQUE CHOSE 
".Allons donc,NOUS étions insultés,ils se taisq,ient(le :3odson y 
compris)". 
MILITANT . 
"Ceux qui me lisent savent très bien que dans ma vie cle milits.nt, 
je me suis gardé de toute c2lomnie envers des camarades pensant 
différamant de moi''.(redites le moi çe me chatouille les oreilles)) 
STATUE SUR LA PLACE DE GREVE 
"Rouge y la têt~ ?a;ssée? le, '1tr~ste sire dut alors encai~s~r·, quelques 
unes de ces verites qui dessine un homme pour la posterite". 
(Le masochisme est incompréhensible;le le~teur m'excusera des fu­ 
sains un peu sombres pour dépeindre le crime) 
RE-AFFIRJVLATIF 
"L'.:l fédération restera une org2nisation dure et pure"(et ta soeur?) 
HüîiINEUR AU BARBU 
"et le drôle de pérorer COïD.Ele Séb2.stien Faure lui-même" ( anu san t non?) 
STRUCTURE 
"un t:ravail réclactionnel qui requiert des compétents. Il f'au t donc 
toucher à son armature avec précaution"(touchez pas à mon armature!) 

Responsable éditeur Guy.A.Bodson Poste restante principale 
Boulogne 92. 
Lors des précédents "papiers"la sugestion d'envoi de monnaie au 
CCP I5 963 75 PARIS,fut sans doute pris pour plaisanterie,néammoins 
toutes viBtuailles seront acceptèes au mêne titre. 
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J\"ŒRCI ,MAURICE 
Nous t'avons compris: 

" ... le déb::i..t dans notre journal avait été ouvert par un 
remarquable article de notre c3.marade Maurice Laisant,qui 
fit grincer les dents à quelques"marxisants" ... "(I) 

par exemple l'article de guy Antoine;in'titulé"le mythe du marxisme" 
qui devrait paraitre dans.le bulletin intérieur. 

"Et c'est ce phénomèno qui explique l'afflux de "jeunes 
professeurs" ... " 

Nous conjecturons qu'il s1agit de rené Furth et d'Ambroise.(2) 
"J'ai devant les yeux un tr,act,rouge comme il se doit. 
Rien d2ns ce texte ne peut prêter à discussion.L'ensemble 
est vague et inodore. Cepond_ant ce tract commence par une 
citatiçn de Marx placée en exergue.Puis suit un texte de 
Marx d'une dizaine de lignes.Le tout continue par une 
trentnine de lignes prises dans une déclaration do person­ 
nages qui se réclament ouvertement du mRrxisme(3).Enfin 
pour conclure dix autres lignes sont e x tœa L tes du Manifeste 
Communiste de Marx et Engels.Je le répéte,tout cela est 
.fJ.ou et nous pouvons l'accepter en gros.Seulement cela 
au r'a i, t pu être dit en mieux et surtout en pàu s clair en 
citant Proudhon,Bakounine1Kropotkine1Grave,ou Sébastien 
Faure!Mais,me direz-vous,si ces gens là sont marxistes,il 
est normal qu'ils citent ïvlarx .Par b.Leu ' Vous avez raison. 
Mais voilà les signat~ires tlc ce tract se réclament tout 
bonnement de l'anarchie!" 

Dans le tract rouge,qui n'était que rose,édité par le groupe de 
Rennes, ce qui te chagrine le p Lu s c'est l '~'i:;iquetto .. - -an;3,rch~ë~c, h;-x· 
q_u.J: "'::'Pl':\.8Qr que c'est un la.:tel ç;on trolé pa r oi et tes petits copains 
Tu prép~re ainsi t3 venue sur scéne pour e congrès international. 

Cette cri t::..que que tu ,'l.dresse auxt'ma r-x i sarrt s " ne s'étend pas, bien 
sûr,au pro-chinois de ton groupe J.L.Gérard(4) qui ost présent dans 
un certain nombre de pages du"Monde libE:rtaire". 
Que penser de quelqu'un qui s'adresse à des personnes sans jamais 
les nommer? · 
Cette communication unilatérale n'est jamais que le langage du pou­ 
voir et de tous les pouvo i r-e même di ts"P,narchistes". 
Nous ne pouvons que réaffir~er définitivement que tu n'es qu'un 
calomniateur et un con. 

guy an t o Ln e Bod son-cgé r-or-d Broggi- rené Riesel-al:ün Segura 

(I)"Le 1'10NDE libertaire"N°I3I,Mauric~ Joyeux"MARXIStJIB etARNARCHISME" 
(2)Bien que cGlui-ci ne se sente pas concerné par la citation. 
(3)INTERtATIONA1E SITUATIONNIST~. . 
(5)Voir 1iopposition artistique(sic)N°5. · 

Texte envoy-é peu de temps avan t ln parution de l 'HYDRE DB 1:C";R.L\fE , 

t 


